Griès tient sa revanche Saint-Sorlin 81 - Griès/Oberhoffen 88 Privé à la dernière minute de B. Hamm, malade, le BCGO avait une revanche à prendre, Saint-Sorlin étant la seule équipe à avoir fait chuter les Alsaciens dans leur propre salle (80-82). Menacés par la relégation, les Bugistes se devaient de remporter ce match : «Un gros morceau» aux dires de l'entraîneur L. Coudour. «Une victoire est indispensable pour espérer et pouvoir rester au contact des équipes directement concernées par la descente ». Déception pour les Bugistes, mission accomplie pour le BCGO, mais ce ne fut pas un parcours de santé : un match physique ponctué par 56 fautes sifflées et 79 tirs de réparation (38 pour St-Sorlin et 41 pour le BCGO). A ce jeu là, les grands intérieurs alsaciens Robinson, Curl et Busseuil se sentent comme des poissons dans l'eau tant leur domination au rebond est évidente. D'entrée de jeu, les Bressans réussissent à imposer leur rythme, les villageois (une fois n'est pas coutume) sont à la traîne. Seul Lazarus, par 2 tirs primés et Robinson leur permettent de maintenir la tête hors de l'eau. Du côté de Lagnieu la mécanique semble bien huilée : Hemmerlin et Tressières imposent leur physique et les Bressans prennent rapidement l'avantage (12-7 puis 21-12 à la 7e') aidés en cela par des Alsaciens en panne d'adresse et perdant de nombreux ballons (25-16 à la fin du 1er quart). Une saine agressivité défensive dans la 2e période permet aux verts de récupérer de nombreux ballons dont ils font cependant un mauvais usage. Lagnieu contrôle et Griès navigue toujours à une dizaine de points (33-23, 4e'). Un temps mort bénéfique et les Alsaciens, plus percutants, entament leur remontée (33-29 puis 36-33 aux citrons). Revenus des vestiaires avec beaucoup plus de mordant et une fois l'adresse retrouvée, les verts vont, pour la première fois, prendre l'avantage après 2' (39-40) et se comporter en patron sur le terrain. Tour à tour, un flambant Ait-Tabassir et un Laforce retrouvé vont permettre aux Alsaciens de prendre les rênes de la partie en main et ne vont plus les lâcher. La raquette alsacienne est bien bouclée, les extérieurs bugistes bien maîtrisés. Les lancers francs permettent aux Bressans de rester dans le match (46-56, 6e', 52-59, 8e', 58-64). L'entame de la dernière période reste à l'avantage des verts qui vont compter jusqu'à 9 points d'avance (65-73 5e'). Le jeu se durcit, les fautes pleuvent de part et d'autre (17 en faveur du BCGO, 12 pour Lagnieu). St-Sorlin n'a toujours pas abdiqué. Un Lazarus inspiré prend alors la direction des opérations en distillant d'excellents ballons et en percutant la défense adverse. Les Bressans, par Tressières et Monnet reviennent à 1 pt (77-78 à 2'30 du terme). Deux maladresses successives des Alsaciens et Lagnieu égalise à 1'30 (81-81) encouragé par son public qui croit à nouveau à une possible victoire. Lazarus et ses coéquipiers restent lucides, obligeant les Bugistes à commettre des fautes. Un dernier lancer franc raté de Curl est récupéré par Robinson qui claque un ultime dunk (81-88). Griès vient de prendre sa revanche du match aller. Les quart temps : 25-16, 11-17 (36-33), 22-31, 23-24. Arbitres : M. Connétable et M. Alonso. Saint-Sorlin: 22 paniers sur 53 dont 5 sur 21 à 3 points. 32 lancers sur 38. 26 fautes (Jourdan éliminé 36°). Chebance 9, Jourdan 4, Desmaris 13, Cavagna 14, Hemmerlin 12, Vilain-Commanay 7, Tressières 15, Monnet 8. Griès : 27 paniers sur 61 dont 4 sur 16 à 3 pts. 31 lancers sur 41. 30 fautes (Albaladejo éliminé 24° et Huttel 36°). Lazarus 18, Huttel 6, Robinson 19, Laforce 13, Villemin 7, Curl 3, Ait-Tabassir 12, Busseuil 6, Albaladejo 4.

Le cadeau de Souffel Le Mée 83 - BCS Kettler 79 D'entrée de jeu, les Alsaciens sont surpris par le démarrage sur les chapeaux de roue des joueurs de Seine et Marne : 14-6. Le cinq majeur local (Aggoun, Mouaha, Traoré, Jarny et Nicolas) domine dans tous les domaines : vitesse d'exécution, rebonds offensifs comme défensifs, maîtrise de jeu. Le coach du BCSK Laurent Delion est obligé de prendre son premier temps mort à 14-6. La réaction tarde. Arrive le deuxième temps mort bas-rhinois à 29-14. Heureusement, la déroute s'arrête. Moundy et Eberlin sauvent les meubles. Souffel revient à 31-24 en trois minutes. Le début du deuxième quart temps verra les Rouges de Souffel grignoter leur retard. A 38-38, le coach local Christophe Hermant pose son premier temps mort. Le Mée par Jarny, arrive à contenir Mayima. Ce dernier est pratiquement le seul à marquer sa présence sous la raquette offensive pour les visiteurs. Les franciliens Nicolas et Jacquart alimentent la marque. 47-41, Christophe Hermant demande son deuxième temps mort. Aggoun et Traoré creusent l'écart. La mi temps sera sifflée sur le score de 53 - 42. Dans les vestiaires des visiteurs, Laurent Delion reproche à sa troupe de manquer de s'investir totalement, du moins pour certains. Le message est-il passé ? Le BCSK inflige un 23-9 durant le troisième quart temps. Laforce, Obernesser, Moundy et Mayima scorent de fort belle manière. Dès lors on peut penser que les visiteurs vont imposer leur loi : 62-65 pour les Alsaciens. Au quatrième quart temps, Souffel reprend sa fâcheuse habitude de balles perdues, passes à l'adversaire, fébrilités en tout genre, etc. Les locaux, dopés par tant de maladresses, reprennent le dessus et gagneront par une motivation bien plus en exergue que chez les Souffelois. Ces derniers ne décollent plus du sol, les rebonds sont pour les joueurs de Le Mée, plus présents physiquement. A quelques secondes de la fin, alors que tout est encore possible, le BCSK offre la balle de match à ses hôtes. Les spectateurs sont ravis et le font savoir : «Merci les Rouges pour la passe». S'ensuit un panier pour les locaux et deux fautes transformés à leur actif. La messe est dite. Arbitres : MM. Waessem et Rosso. 50 spectateurs env. Quart-temps 31-24, 22-18, 9-23, 21-14. BCSK : Eberlin 12, Makhoukh 2, Petitjean 7, Laforce 7, Obernesser 9, Hattemer 4, Moundy 21, Occansey, Mayima 17. Le Mée : Aggoun 15, Thill 8, Octobre 1, Mouaha 10, Traoré 8, Jacquart 7, Jarny 12, Nicolas 22.
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Le KBCA renoue avec la victoire KBCA 86 - Dôle 62 Après deux défaites successives face à des équipes leaders du championnat, le KBCA n'a pas franchement souffert pour renouer avec la victoire ce week-end. Opposé à la jeune équipe de Dôle, lanterne rouge de la poule, les protégés de Fabien Drago creusent l'écart dès le début de la rencontre. Beaucoup plus agressifs dans les phases défensives, "KB" met la pression sur ses adversaires. Le harcèlement paie. Les contres et les interceptions côté local, les passes douteuses et les échecs aux tirs côté visiteurs se multiplient. En plus, Thierry Caspar à la main chaude et aligne deux paniers primés d'affilés qui font grimper le score jusqu'à 28-12 à la fin du premier quart-temps. La messe est presque déjà dite. D'autant que la suite de la rencontre ne change pas vraiment de physionomie. En attendant le derby Olivier Poisson s'amuse de quelques contres bien placés sous les paniers, Beyl et Vesper, eux, enfilent les paniers comme des perles. En face, seul Gautherot semble capable de tenir la comparaison. Résultat, l'écart est de 20 points à la pause. Au retour des vestiaires, le match change pour quelques instants de visage. Olivier Poisson revient en jeu en ayant quelque peu oublié son adresse. Il n'en faut pas plus à Dôle pour réussir à enchaîner quelques paniers et reprendre sept points à leurs adversaires (57-41 à la 25ème). Mais l'espoir est de courte durée. Le rouleau compresseur « KBésien » reprend son énorme travail de sape en défense et finit le match comme il l'avait commencé. L'écart remonte au-dessus des 20 points dès la fin du troisième quart-temps et ne redescendra plus en dessous. Le KBCA gère son avance jusqu'au bout. Tout ça sous les yeux de Philippe Caspar, l'entraîneur du CBCA, et adversaire de Kaysersberg la semaine prochaine, pour un derby qui s'annonce passionnant. G.B. Kaysersberg, env. 100 spectateurs. 28-12, 22-18 (50-30), 16-17, 20-15. Arbitres : MM. Kolmer et Hongrois. KBCA : 33/73 tirs dont 6/14 à 3 points, 14/21 aux lancers, 19 fautes. Beyl 17, Caspar 16, Vesper 15, D.Poisson 12, Dabrowski 8, Freyburger 8, Von Banck 6, T.Poisson 4, Ehrsam et Ancel. Dôle : 23/55 dont 5/14 à 3 points, 11/19 aux lancers, 18 fautes. Gautherot 15, Fauconnet 12, Nevers 8, Elessie 7, Bossart 6, Billod 5, Cuisant 4, Gruet 2, Nema 2, Pelz-Ferry 1.

Sur le fil Haguenau 73 - Dijon 76 Match pour le maintien pour les uns, match pour l'ascension pour les autres, voilà la donne du départ, et les spectateurs qui se sont déplacés ont pu assister à un match tout le long durant très engagé, proportionnellement à l'enjeu. Haguenau démarra fort et mis directement la barre très haut. Dreikhaus, déchaîné, marqua les trois premiers paniers et Dijon, uniquement grâce à son expérience de leader de la division, résista à la pression locale. SI les locaux n'avaient pas loupé 8 LF sur 11 tirés on aurait pu assister à une échappée prématurée. Cette fébrilité aux lancers francs allait d'ailleurs les poursuivre tout au long du match et être certainement une des causes de la défaite. Mais ce n'était pas la seule, car samedi soir le corps arbitral n'a jamais réussi à se mettre au niveau de l'enjeu. Un arbitrage trop théorique et manquant de charisme a déjoué les volontés de part et d'autre de réaliser une belle prestation. Malgré la victoire, l'entraîneur dijonnais Liemans parlait de frustration pour les deux équipes. La mi-temps était atteinte avec une légère avance en faveur des Bourguignons. Le match allait se jouer en 2e mi-temps. Dijon, plus athlétique et plus complet, allait d'abord imposer un jeu très orienté près du panier. Hoc et Jacquemart excellaient à la finition. C'est alors qu'à la 25e', Seng, en attaquant retrouvé, sonna la charge des locaux, et Guérin et Stamann l'accompagnaient. Haguenau revint à deux points à la 38e', suite à un « missile » de huit mètres lancé par Labbé. Les deux dernières minutes furent intenses, chaque détail compta et chacun des deux adversaires était capable d'empocher la mise. Et finalement sur un rebond défensif mal assuré, Hoc obtint et marqua les deux derniers lancers francs qui permirent aux Bourguignons de gagner le match et de garder la tête du championnat. Les quart temps : 14-20, 16-14, 26-31, 17-11. Arbitres : MM Sutter et Roulet. Haguenau : Seng 19, Stamann 11, Dreikhaus 11, Labbé 10, Guérin 10, Arth 3, Stengel 3, Kieffer 1. Dijon : Hoc 16, Jacquemart 16, Poussin 15, Pleux 8, Naboudet 5, Brodier 10, Gagnaire 4, Pedron 2.

Le WOWB évite le piège St-Dié 64 - WOWB 72 Les joueurs du WOWB ont dû batailler dur pour prendre le dessus, en deuxième mi-temps, sur une coriace formation de St-Dié, très déterminée. Au bout d'un match usant, et souvent électrique - heureusement que le duo arbitral s'est montré à la hauteur - l'équipe alsacienne a préservé une invincibilité qui dure maintenant depuis six match. Le WOWB a parfaitement bien préparé le choc au sommet du 5 mars prochain à Dijon, où se jouera très certainement l'accession en N2. A 16 longueurs Dès l'ouverture des hostilités, les joueurs de St-Dié vont prendre les visiteurs à la gorge. Sous l'impulsion du petit meneur, Poirot, Wade et Diallo trouvent la faille, d'autant que le WOWB, déjà privé de Siegel, grippé, devra également composer après trois minutes de jeu sans Cremmel, blessé. Le match est âpre, les duels sont féroces et le score ne cesse de grimper en faveur de St-Dié (18-8 à la 7e', 22-10 à la 8e'. Le WOWB se voit même relégué à 16 longueurs 37-21 à la 15e'). Mais les Alsaciens vont serrer les dents et afficher une remarquable force de caractère. Jean-Robert Wilt réussit un match plein, mettant complètement Poirot sous l'éteignoir. Kaerle gère le jeu à merveille et le WOWB grignote son retard : 50-45 à la 22e'. Le jeune Dorez, excellent, apporte sa puissance sous les paniers. Et le WOWB recolle au score (58-58 à la 30e'). St-Dié, à la recherche d'un deuxième souffle, avec une rotation moins fournie vu le nombre élevé de joueurs sanctionnés par les fautes, baisse tout doucement pied. Ngoko toujours bien placé sous le cercle se transforme en exécuteur (60-66 à la 36e'). Le WOWB finit sur un 0-10, remportant dans un contexte difficile un succès mérité. Les quart-temps : 27-21, 15-15 (42-36), 16-22 (58-58), 6-14. Arbitres : MM. Castera et Difallah. Environ 600 spectateurs. St-Dié : 32 fautes (Debuc, Sy, Gningue, Diallo éliminés). Diallo 21, Poirot 13, Wade 10, Sy 6, Jollivet 5, Debuc 3, Otin 3, Gningue 3. WOWB : 24 fautes. Kaerle 22, Ngoko 15, Behr 10, Dorez 8, Frentzel 8, JR Wilt 7, A. Wilt 2.
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La belle manière de l'AUS AU Schiltigheim 80 - St-Maurice Pfastatt 66 Quand Garnier, marqué de trop loin, inscrivit son quatrième panier bonifié permettant à Pfastatt de mener 16-20, l'on put imaginer à un déferlement de la meilleure attaque de la poule, loin devant le WOWB. Mais l'intéressé en resta là et dans ce domaine, Fontanelle pour sa rentrée et Heinrich avaient également sévi, chacun par deux fois. 25-21 à la fin du premier quart-temps, l'AUS n'avait pas été étourdie, alors que Vidot s'était déjà manifesté à son avantage dans la raquette. Pelser suspendu, c'est presque uniquement grâce à Gitta que Pfastatt se maintint à hauteur de l'équipe locale servie par les trois paniers de Staebler entrecoupés d'un tir bonifié de Balbzioui cette fois. C'est dans la troisième période que l'AUS construisit son futur succès avec une réelle aisance qui désarçonna Pfastatt, dont les moments de révolte étaient tous signés par Gitta. L'AUS avait trouvé son pivot et joué fort justement pour se dégager insensiblement. De 62-51, le score passa même à 69-51 après les ultimes tirs de mortier de Balbzioui, puis de Fontanelle. Il y en aura eu 17 en tout dans ce match, 8 pour l'AUS et 9 pour Pfastatt, qui n'y trouva cependant le salut. Un contre très haut, suivi de la conclusion de la contre-attaque dans le même mouvement, Balbzioui n'avait pas manqué sa sortie. 80-61, on retrouvait là l'écart maximum, Schoenacker marquant avec le buzzer le 17e panier bonifié de la soirée et d'un match que MM. Prost et Mansour avaient bien dirigé, le second, fait rare, faisant revenir son collègue sur deux décisions. Les 31 points de Gitta n'auront pas été suffisants à Pfastatt pour renouveler son succès de l'aller, la défense de l'AUS ne laissa que peu de champ aux autres, sinon pour Garnier, pour une mise sur orbite, sans lendemain. P. M. Mi-temps : 42-40. Quart-temps 25-21, 17-19, 20-11, 18-15. Arbitres : MM. A. Prost et M. Mansour. Environ 100 spectateurs. AUS : 27 paniers dont 8 à 3 points, 18 LF sur 30, 21 fautes, Heinrich (38e') éliminé. Vidot 22, Balbzioui 11, Fontanelle 11, Heinrich 11, Staebler 10, Schauly 8, Albrès 5, Driouach 2, Bilger. Pfastatt : 23 paniers dont 9 à 3 points, 11 LF sur 18, 23 fautes dont 1 technique à Hanser, Hanser (37e') éliminé. Gitta 31, Garnier 14, Schoenacker 12, Zaegel 5, Hanser 2, Minnig 2, Bouvelle, Heilgeist, Winterhalter.

Dessenheim boit la tasse Besançon 79 - Dessenheim 65 Face à une formation alsacienne sans génie, le BBCD peinait à rentrer dans le match s'en remettant à quelques éclairs de Koffi. Ainsi, les coéquipiers de Kabanga (auteur des deux seuls paniers de son équipe au second quart temps !) pouvaient s'estimer heureux de n'être relégués qu'à cinq unités en rentrant aux vestiaires (27-32, 20e). Aux lancers Davantage concernés et agressifs, les Bisontins passaient dès la reprise un cinglant 8-0, mais le remuant Stefanovic s'attachait à calmer cette ardeur naissante (52-52, 28e). Hachée par des fautes, il était dit que cette rencontre se jouerait sur la ligne des lancers-francs, d'où Daure et Coulanges capitalisaient. A ce petit jeu, bardé d'un reluisant 22/24 en deuxième mi-temps, ce fut finalement le BBCD qui virait en tête, récupérant au passage le panier avérage particulier. Pour Dessenheim, c'est une belle occasion de prendre un peu d'air avec St-Dié et l'Electricité Strasbourg en bas de classement, qui s'est envolée. BBCD : Dadeke 2, Koffi 17, Coulanges 20, Daure 23, Kabanga 15, Diallo 2. Dessenheim : Schappler 3, Grenacker 12, Invernizzi 7, Rieth 2, Stefanovic 12, Hegy 12, Paradzik 17.
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Guillaume Vidot (à droite), qui protège son ballon face à David Schoenacker, a été l'homme fort schillikois en inscrivant 22 points.(Photo DNA - Laurent Réa) �
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Victoire sans trop de problèmes pour Julien Dabrowski et le KBCA, qui peuvent se préparer au derby contre le voisin colmarien, prévu le 5 mars.( Christian Motsch) �
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